
21 juin 2004

Jeûne d'interpellation à durée
indéterminée Vivre sans nucléaire

Que font les comités de soutien ?

Il existe tout un ensemble de textes qui présente le jeûne, son histoire et qui répondent aux
multiples questions liées à cette action. Ces textes sont disponibles sur internet et
téléchargeables sur www.vivresansnucleaire.org
Ces textes sont indépendants les uns des autres et peuvent donc être lus dans n'importe quel
ordre, selon les questions que chacun se pose.
Les groupes locaux se reporteront au calendrier pour connaître déjà les dates à retenir. En
complément, voici ce qu'ils peuvent faire, en dehors des actions communes proprement dites.
Un tract et une affiche sont disponibles sur le site www.vivresansnucleaire.org

Avant le jeûne

• Les cartes postales d'Agir pour l'environnement  sont disponibles depuis le 1er mars et
peuvent servir pour animer des actions dans les rues. Contact : Agir pour l'environnement - 97
rue Pelleport - 75020 Paris - 01 40 31 34 48

• Il existe de nombreux ouvrages disponibles auprès du réseau Sortir du nucléaire  pour
constituer un stand d'information sur la question du nucléaire. Contact : Réseau sortir du
nucléaire - 9 rue Dumenge - 69317 Lyon cedex 04 - 04 78 28 29 22

• Vous pouvez organiser, des réunions publiques  pour annoncer le jeûne, la constitution
d'un comité de soutien, faire des communiqués de presse, des rencontres avec d'autres
associations pour demander à ce qu'elles participent à l'action.

• Informer  les différents réseaux (médias, militants associatifs, politiques, religieux,
professionnels, etc.) et inciter à mettre en place d'autres comités de soutien dans les
communes voisines.

• Voir s’il est possible que des personnes prennent des disponibilités  pour animer les
actions locales (entre le 21 juin et le 18 août).

• Relire la documentation  que vous pouvez avoir sur les actions non-violentes . Si vous
n’en avez pas, prendre contact avec les groupes non-violents de votre région, éventuellement
voir avec eux pour une formation à l'action non-violente d’une équipe d’animation. Relire le
texte de Jean-Marie Muller (voir fiche n°21 sur le site www.vivresansnucleaire.org).

• Chercher qui connaît autour de vous une personnalité  (il y en a évidemment partout en
France), prendre contact avec elle et en cas d’accord avec notre campagne lui proposer de
s'engager  à plusieurs niveau :
- son nom pour des appels à paraître pendant le jeûne (faire remonter l’adresse au réseau)
- un chèque de soutien (ne pas avoir honte de demander de l’argent),
- participer à une journée de jeûne.
- l'inciter à parler du jeûne dans ses relations avec les médias.
- lui demander d'autres contacts de personnalités.

Pendant le jeûne

• Poursuivre  les actions précédentes.

• Organiser chaque vendredi soir, un repas de protestation . Il s'agit, comme pour les repas
de quartiers, de demander aux gens de venir chacun avec un plat salé, un plat sucré et de
mettre en commun. Vue la période de l'année, les repas peuvent en général se faire sous forme
de pique-nique, sans matériel spécial, ce qui est le plus léger à organiser. Mais on peut



améliorer cela avec, par exemple, des nappes portant des slogans, des mises en scènes
proposées par des artistes, etc. Au cours de ces repas, l'échange convivial doit porter sur
l'actualité du jeûne, mais aussi sur la graduation de la mobilisation. Plus la mobilisation se
fera et plus on peut multiplier les initiatives. Progressivement les repas doivent se compléter
par des actions non-violentes symboliques.

• Mener des actions non-violentes symboliques  : il n'y a pas d'autres limitations que le
respect de la non-violence (convaincre et non combattre). Il s'agit localement d'interpeller les
députés pour obtenir leur engagement sur les deux revendications des jeûneurs. Cela peut
prendre la forme d'actions de rue pour informer les gens (un modèle de tract et le logo de la
campagne sont sur le site internet). Ces actions doivent aller en croissant dans leur aspect
spectaculaire, avec le temps qui passe, ce qui nécessite une bonne communication interne. Par
internet, les groupes locaux doivent faire remonter ce qu'ils font pour que d'autres groupes
locaux puissent à leur tour reprendre les meilleures idées d'action.

• Trouver de l’argent . Important ! Des exemples d’actions antinucléaires (marches par
exemple) montrent qu’un groupe (avec seulement 3 ou 4 personnes) peut collecter une belle
somme sur un seul week-end. Pendant les repas de protestation, il est possible de demander à
chacun une participation symbolique. Il est possible par exemple de faire des "bons repas"
que l'on diffusent à ces moments-là. Cet argent doit être utilisé pour les actions locales, mais
il faut aussi penser à en envoyer une partie à l'équipe de campagne (la moitié serait une bonne
mesure).

• Vous rendre à Paris  à partir du 23 juillet pour participer à un rassemblement quotidien,
participer/organiser d'autres actions non-violentes.... Il ne faut pas que cela déstabilise le
groupe local qui doit continuer ses actions de plus en plus rapprochées avec le temps qui
passe. Il faut des personnes calmes et résolues, ayant une bonne expérience de la non-
violence, car la vie dans la capitale peut être l'occasion d'actions spectaculaires.

• Relayer les infos nationales du jeûne  auprès des médias locaux. ceux-ci auront
besoin d’un prétexte pour parler du jeûne. Chaque groupe doit donc prévoir des actions
«photographiables» comme porte d’entrée dans les quotidiens régionaux. Ces actions peuvent
inclure des conférences sur la sortie du nucléaire, des visites de personnalités... Cherchez des
actions positives, éviter le côté mortifère auquel peut faire penser le jeûne : on sera heureux
quand on aura arrêté le nucléaire !

• Archiver  soigneusement les photos, articles de presse, vidéos, compte-rendus de
personnes, courriers de sympathisants, adresses, etc. que le groupe local prendra le temps de
mettre en ordre après le jeûne. Faire remonter en temps réel ce qui peut avoir de l'intérêt pour
le national.

Après le jeûne

• À partir du 23 juillet un rassemblement quotidien sera organisé à Paris devant le Sénat,
l'Assemblée nationale, etc. Les animateurs locaux profiteront de l'annonce de l'arrêt du jeûne
pour se payer quelques jours de vacances à Paris et venir profiter de la bonne ambiance de la
capitale et de Paris-Plage. L'occasion d'attendre avec sérénité le retour des ministres pour le
18 août.

• Que nous soyons victorieux ou non, nous serons sans doute alors assez épuisés. Il faut quand
même rester vigilant et assurer un minimum de suivi, en continuant à intervenir dans les
débats publics, en se rattachant aux futures campagnes du Réseau et d'autres.

• Même si l'on obtient de belles promesses, ce ne seront que des promesses. Il faudra rester
vigilant dans les mois et les années qui viennent pour éviter un retour de bâton.

• Même si ces promesses sont tenues, il nous faudra encore franchir un seuil : car là nous
n'aurons au mieux qu'ouvert la porte vers un avenir sans nucléaire. Il restera encore à arrêter
les réacteurs existants.


